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DE BAn LE Duc
STATUES, VITRAUX.

Succursales des deux Maisons, Lyon, Paris, Metz,
Bruxelles, Londre et Montréal.

Nous avons rhonneur d'informer Messieurs les ecclésiastiques que-
nous venons de fonder i Montréal, Rue Notre-Dame, 220, un dépôt d'or-
nementk et d'orrèvreries d'Eglises fabriquées dans nos ateliers de Lyon et
de Paris.

No',s aurons aussI le dépôt des statues religieu'es et des vitraux ortie-
tiques de la Ml"son ClampignIeulleqtui a ohtenules plus haules récompen-
sps aux expositiols uiverselles et niotanmntô. 1 exposition universelle
de Rome pendant le Concile.

Messieurs les curés et les communanutés religieuses qui voudront bien
nous faire l'honneur d'une visit, obtiendront chez nous aux conditions
des orix de fabrique les modDl s les plus nouveaux etdu meille"r goût.

Nous arrivons en Canada sous les meilleurs auspices et avec de nom-
breuses lettres de recnmmandation die N.N. S.S., les Evrques de France
avec lesquels nons sommes en relatious depuis longues années, nous nous
bornerons à citer celle que S. 0. Mouseigneour de Montpellier a bien voulu
nous reneftre avant notre de art.

François Marié, Aint'le e RoverlO De Cabrilres, par la misericordo
divine et li gren du St. Sie apostolique, vqe de Montpellier.

Cerliflons que la Mai-o" CoULAZOU et Cie., dent le sige pri elpal est
établi à Montpellier deruis 40 ans est très honorablement connue de Nous,
de tutnoiroclPrgô eldu clergé des dlocê'esenvironnants, qu'ellea constam-
ment fourni n-tre cathdrale et lh plupart de nos paroisses de tous les objets
relatif' au culte, à la satisfaction générale. Nous recommandons tout parti-
culièrement cette maison aux membros dn clergé aimCrienClln. Nous soin-
mes persuadé qu'elle justifiera pleinement la confiance qu'on voudra bleu
lui accorder.

t F. M. ANATOL., Eveque de Montpellier,
Montpellier, le 24 avril 1874,

Nous soussigné, nttestons lue la lr^sente lettre est authentique, et que
la signature ci-dessus est visiment celle de Mgr. l'EvCque de Montpellier.

Aien . ral,11 jin 1il.t IGN ACE, Ev. de Montréal.
Montreat, 11juin 1874.

Envol sur demande dedessius modèles, photographies ou un nature au
'Ihoi.

Toutes les demandes devront Otra adresstes à M. R. Beullac, Directeur-
Girant des manufactures franç.ises d'ornements d'eglise.

220 RUE NOTRE-DAME, MONTREAL.
Montréal, 1s juin i74.
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LA PAROLE EST A PIE IX 1

Cette parole vient de retentir dans le monde-grandi,
majestueuse, énergique, terrible. Elle a imprimé au
front de l'Italie spoliatrice et révolutionnaire, un stigmate
indélibile.

L'allocution pontificale du 12 Mars est une page de
l'histoire con temporaine-que l-s rois et les gouvernen rs
devraient méditer-car elle est pleine d'enseignements-

Les Zouaves du Pape la liront avec une indicibl
émotion. C'est leur Père-leur Pontife-leur Roi qui
leur dit, dans un language rempli d'ne amère tristesse,
tout ce qu'il a souffert, tout ce qu'il a enduré depuis le
soir fatal où le Piémontais envahissait la ville éternelle-
c'est le Voyant qui du haut de la montagne, aper-
cevant les maux plus'grands encore dont on menace
l'Eglise exprime ses crain tes pour l'avenir et les angoisses
cruelles qui déchirent son âme.

C'est un chef qui rappelle les outrages, les insultes
dont l'abreuvent ses ennemis, outrages, insultés -lui solt
comme il le dit lui-même, une offense très-grave faite aux
fidèles dont il est le père commun.

Zouaves du Pape, nous lirons donc avec amour ces
pages écrites de la main qui tant de fois pendant notre
sejour à Rome, s'est levée, pour nous bénir nous les mé-
diterons ces pages lumineuses qui renferment tant d'en
seignements.

En les méditant, nous comprendrons mieux le devoir
qui nous incombe, decombattreles bons combats, de mai-
cher sous le drapeau qui porte sur ses glorieux repli, les
mots : SLllabus, Infaillibilité pontificale, Souveraùieté lemi-
porelle du Pape (1).

(1) Nous donnons à nos lecteurs, avec le présent numëro, ce beau
document, en brochure.

DEMONSTRATION

A L«OCCASION DC DÉPART DES PÉLERINS POUR ROME.

Le départ des Pèlerins vient d'Ûtre l'oceasion d'une
manifestation imposante-corsolate pour la foi callioli-
que --con-olnute surtout pour nous dont les faibles efforts
tondoni uiniquîîem-int à faire vénérer et aimer le Souvo-
raiin l'o tif..

L s Clh lirues du Canarla aiment le Pape ; le nom
d( i.-IX l I si lu-fUe respecté et hxni ; l i ljours. lorsqu'il

C lruioon ê, il exen les plus beaux enilhousiasmes.
C'est avec tu lonhen r- tt un entrain toitjours nrourveaurx

que note population saisit toties les occasions favora-
bles, pour attester solonellenert de soi attacliment à
la chaire de St. Pierre.

Oui, le Pape est bien, aux yeux des Canadiens, le sou-
verain des âmes, la grande, la première autorité du monde,
le sergent du Christ, le vicaire de Dieu. Cette profession
de fai a été hautement et fièrement proclamée, encore
une foi le 11 du courant, au départ des pèlerins. La
sionrrainéité de la démrîonstration, le grand concours du
peuple errombrant l'enceinte et les abords de la Cathxé-
draie, l'enthousiasme rayonnuan t sur toutes les figures,
les discours si ériergiqienrent accentués ain point de vun
catholique, font de ce.te manifestation iui fait important
et très remarquable ; c'est une nouvelle page à notre
hiitire, page brillante pour nous, glorieuse pour notre
mère la sainte Elise.

Ah I s'il y a au milieu de nous des faiblesses, même
des défections, s'il y a des victimes de la grande épi-
démie morala qui a troni libéralisme catholque ; certes,
il y a aussi des ténioigîagîs écl,laînt, des fr.ofessions

de foi énergipes atut t glie popiulairt s lui nous laissent

pleins d'e-pt-r ince pour l'avenir.
Celui qui chez nous élève la voix pour dire des nobles

paroles comme celles qui ont été prononcées à la mani-
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festation du Il : " Nous croyons au Syllabus ; Nous
"; croyons an Concile du Vatican," est sûr d'être acclamé;
sou cri est celui de nos Ames, sa voix est celle de nos
consciences.

Cette manifestation du It courant, toute spontanée et
si populaire venant à la suite de la "' Déclaration de l'E2
piscopat," est une protestation solonelle et forte contre
les paroles anti-catholiques tombées dernièrement des
lèvres d'un de nos premiers magistrats.

Les accents descendus du haut tribunal qui réson-
naient encore, ont été étouffés ; le scandale a été réparé:
Vos qtijudicatis crudimini.

Discouns prononcés au depart des Dépuiés de la Province
de Québcc auprès du St. Père.

Io. A DRESSE DE M. E. LEF. DE DELLEFEUILLE, MEMDRE DE L'UNION CATHOt.IQUE.

A Sa Grandeur onscigneur Antoine Racine, Evéque de
Sherbroohe.

MOSsEIGNEIn,

A l'occasion du départ de V. G. pour la capitale du monde callho.
lique à la tète d'une nombreuse suite de pieux pùlerins, j'ai êté char-
gé, commo membre de l'Union Catholique, dle vous exprimer les
vceux et les sentiments de l'élément laïque de cette province. Cette
mission aurait bien mieux convenu au Président de notre Société;
mais cet honorable monsieur, ma par une délicatesse peut-être
execssive, a voulu laisser à un enfant du sol le soin de représenter
le peuple canadien.

Déjà avant moi, l'Episcopat et le clergé nous ont dit quels sont les
sentiments que vous devez en leur nom mettre aux pieds du Sonve-
verain Pontife. Dois-je vous assurer, Mgr. à vous qui avez vécu si
longtemps parmi le peuple d'une de nos grandes villes, que nous,
laïques, nous nous unissons complètement à tous ces sentiments et
à tous ces veux; que nous regardons Pie IX comme le Vicaire de
Jésus-Christ sur la terre, comme le successeur de St. Pierre, comme
rinterprète infaillible de la vraie doctrine? nous sommes la portion
la plus humble du troupeau, il est vrai; mais, Mgr., nous sommes le
peuple, nous sommes la foule, nous sommes cette force que tant
d'hommes pervers essayent tous les jours dans le vieux comme dans
le nouveau monde, de détourner des sentiers de l'ordre et de la jus-
tice pour le pousser au mal et l'employer aux ouvres de la Révolu-
tion. Aussi je ne doute pas que le St. Pére entendra avec joie Votre
Grandeur lui dire en notre nom que le peuple canadien ne sympa.
thise pas avec les idées modernes. Nous croyons au Syllabus: nous
croyons au Concile du Vatican; nous croyons de plus que la Sou-
veraineté temporelle des Papes est nécessaire au gouvernement de
l'Eglise, etnous formons des voeux pour son prompt rétablissement.

Il y a bientôt dix ans, le Canada envoyait cinq cents do ses jeunes
gens défendre cette souveraineté temporelle. Aujourd'hui nous en-
voyons des pèlerins tirés de la société porter aux pieds du St. Père l'ex-
pression de nos sentiments d'aifection et de dévouement. Ces pèlerins
canadiens s'uniront à ceux de toutes les autres parties du monde,
attirés comme les nôtres parla même pensée. La présence de cette
foule, à Rome, alors que le Souverain Pontife est retenu captif au
Vatican, constituera une protestation énergique de la part de l'uni-
vers catholique contre uue iniquité que la diplomatie a été impuis-
sante à conjurer et à réparer. Pnisque les rois et les hommes puis-
sants ont été incapables de mettre un frein aux injustices de la Ré-
volution, nous comptons sur une autre force pour faire reprendre au
St. Père la plein exercice de ses pouvoirs et de sa liberté. Nous
comptons sur l'opinion publique, nous en appelons à la force du sen
timent populaire. Quand les peuples sont remplis d'une idée, il
faut bien qu'elle prévale et que les chefs même l'adoptent. Quel
est l'abus qui saurait résister I la voix du peuple ?

Les pèlerinages, qui actuellement se dirigent de toutes les par-
ties du monde vers Rome, vont manifester un courant d'opinion et
une unanimité de désirs et de voeux qui prouveront au Pape la force

du sentiment qui unit les nations catholiques au St. Siége. Ils au-
ront, je l'espère, un ef'et bienfaisant sur la solution définitive die la
question du pouvoir temporel.

Telle sera sans doute la signilication que devra avoir la présence
des pèlerins canadiens à Rome dans les circonstances solennelles
qui les appellent ; mais le peuple canadien veut, Monseigneur, que
vous ayoz en mains, pour le déposer nu pied de l'immortel Pie IX,
la preuve de ses sentiments. Cette adresse avec toutes les autres
et les offrandes qui les accompagnent, ont été inspirées par le dé-
vouement et l'affection que nous portons au Saint Père ; et nous
vous prions, Monseigneur, le les lii exprimer avec toute la convic-
tion que vous pourrez puiser dans votre cour l'évèque canadien?

20 DIscOUnS DE M, .E CiHEvAr.LI DE PRENOEGIUAsT, PRÉSIDENT DE
a.'UNIoN-Da.1 ET.

.4 Sa Grandeur .lonseigneur Anloine Racine, Evéque
de Sierbrooke.

MoNSEIGNEUn,

Autrefois, les guerriers d'Israël durent se presser autour de leurs
compagnons qui, sur l'ordre de Josué, allaient reconnaltre la Terre
promise. Ils auraient désiré partir comme eux, et ils les accompa-
gnèrent sans doute de leurs veux les plus chers.

Nous aussi, nous venons vous dire que notre coeur vous suivra
dans votre pélerinage.

Ayant ou l'insigne laonneur de ceindre l'épée pour la plus juste des
causes, il est tout naturel que nous voyions dans Pie IX, le Chef
glorieux de l'Eglise dont Josué n'était que la figure.

Comme autrefois les guerrlers d'Israel obéissaient au moindre signe
de la volonté de Josué, et croyaient fermement qu'il les conduirait
dans la Terre promise, nous obéissons, nous sommes tout dévoués à
Pie IX, car nous croyons qu'il nous fera triomplaer avec lui sur les
ennemis de la justice et de la vérité et nous conduira sûrement un
jour dans la Terre promise de l'Eglise triomphante.

Josué, par sa vaillance, merita d'ètre préposé à la garde du Taber-
nacle du Seigneur: Pie IX n'a-t-il pas gardé fidèlement et vaillam-
ment le dépôt sacré du dogme et de la vérité, en dépit des ruses et
des violences de la tévolution, contre laquello il revendique sans
cesse les droits inaliénables de l'Eglise?

A Josué était réservé la gloire de combattre et de vaincre les enne-
mis d'Israël: Comme lui, Pie IX n'a-t-il pos combattu et vaincu les
funestes doctrines des païens modernes ?

Et comme Josué, dans le combat, tenait sans cesse son bouclier
levô, Pie 1X ne tient-il pas liaut et ferme le Il Syllabus," contre leqael
l'erreur est impuissante ?

Enfin, pour donner à Joué le temps de remporter sur ses ennemis
une victoire décisive, le Dieu des armées arrdta dans leur course le
soleil et la lune.

Dieu dans sa miséricorde, et pour des desseins impénétrables ne
semble-t-il pas avoir suspendu la marche du temps en faveur de
son glorieux Pontife, qui livre à l'erreur un terrible assaut jusque
dans ses derniers retranchements ?

Et si le triomplae de la justice se fait attendre, la vérité au moins
n'est-elle pas assez exaltée par Pie IX pour nous permettre d'éspérer
que nous verrons sous son règne le triomphe même temporel de
l'Eglise ?

Soldats de Pie IX, nous saisissons avec empressement cette nou-
velle occasion de déposer à ses pieds l'expression de notre entier dé-
vouement el de notre attachement-inébranlable.

Quand ses enfants du Canada se lèvent de toutes parts pour témoi-
gner de leur foi Pt de leur amour au successeur de Pierre, au nom de
nos frères, nous protestons hautement de nouveau contre les làches
spoliations des ennemis du Saint-Siége, qui, ainsi que vient de le
dire l'immortel Pie IX, dans son admirable allocution du 12 mars
dernier : " Foulant aux pieds tout droit, divin et humain, violant la

foi des pactes solennels, et profitant des malheurs d'une illustre
nation catholique, occupèrent- par la violence et par les armes les
provinces qui étaient encore en son pouvoir; s'emparèrent de la

" Cité sainte, et, par cette couvre si pleine d'iniquité, remplirent de
" deuil et de douleur l'Eglise tout entière :" Comie sous Josué, 14
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demi-tribu de Manassé, nous répondons : - Nous sommes préts à
passer à la tète de nos frères et à combattre pour eux !"
Oui, nous ,ýoulons que Pie IX se rappelle que nos coeurs ét nos

bras lui'appartiennent encore ! Que notre plus beau jour serait celui
où encore couverts de la poudre du combat, et le voyant libre et
maitre de son Patrimoine, nous pourrions, fût-ce pour la dernière fois,
le saluer de notre vieux cri de guerre: "Vive Pie IX, Pontife et
Roi!"

Nous sommes reconnaissants envers Votre Grandeur de ce qu'elle
veut bien prendre sous sa garde bienveillante le calice que les zou-
aves du Canada envoient à leur Pontife et Roi bien-aimé. Nous n'y
voyons plus, un calice d'amertume, le temps doit en ètre passé ; -
mais nous avons l'heureux espoir qu'il sera, comme l'indiquent les
inscriptions qn'il porte, un calice de salut, calicem salutaris, et un
nouveau gage de notre lidélité ;- Eri fi signum el lestament um.

Et maintenant, Monseigneur, nous osons espérer, que vous nous
accorderez un souvenir devant les tombeaux (le St. Pierre et de St.
Paul et devant celui (les glorieux soldats St. Sébastien et St. Zénon.
Et comme dernier souhait. pour votre heureux voyage, nous répé-
tcrons notre vieille devise:

Aixia DIEU ET VA 'TON Clfcli

3n ALLOCUTION DEi 1IGI DE SuElhuiiooli, PE En D1 ELERiNAGE.

Avec la bienveillante permission de Mgr l'Evéque de Montréal, je
répondrai aux deux adresses que vous venez de me présenter, et je
vous dirai que nous sommes héursux (le recueillir sur vos lèvres de
si chrétiennes paroles.

Les sentiments que vous venez d'exprimer sont nobles et fiers;
gardez-les fidèlement au fond de vos cours!

Après avoir eu l'insigne honneur de combattre sous le glorieux
étendard du Saint-Siège. soldats de Pie IX, vous répétez les paroles
de la demi-tribu de Manassé : I Nous sommes prùts à passer à la tête

de nos frères et à combattre pour eux."
Oui, en ce grand jour du cinquantième anniversaire de son épis-

copat, l'immortel Pie IX sera heureux. d'apprendr'o (lue vos cours et
vos bras lui appartiennent encore,' et que ses zouaves du Canada sai-
sissent avec empressement cette nouvelle occasion de déposer à ses
pieds l'expression de leur dévouement inviolable, et de le saluer de
lotir vieux cri de guerre: . Vive Pie IX, Pontife et Roi ! "

Au milieu des grandes douleurs dont l'Eglise est accablée clans ce
siècle d'apostasie, pendant que les bons sont soumis à des tribulations
qu'ils supportent avec une fermeté toute chrétienne, que les méchants
se répandent en imprécations el en blasphèmes contre l'auguste Vi-
caire de Jésus-Christ, nous assistons à un merveilleux spectacle, celui
de ces fidèles enfants de l'Eglise, le ces nombreux pèlerins qui, de
tous les pays catholiques, se rendent à Itome pour S'associer aux im.
menses douleurs de leur Pèro bien-aimé, lui offrir leurs voux pour le
triomphe de l'Eglise, et verser à ses pieds leurs généreuses offrandes.

Notre pays si profondément catholique devait-il, pouvait-il rester
en arrière dans cet é'an admirable dles coeurs qui se manilestu vers
le Vicaire de Jésus-Christ? Non, non; c'est lorsque l'ingratitude
et la haine lui prodiguent l'outrage, qne les véritables enfants de
l'Eglise sentent le besoin de multiplier les témoignagos de leur dé-
vouement et de leur lidélité.

Oui, tous les regards sont dirigés vers ltome ; la colline du \'atican
est devenue sacrée: tous les pays y envoient leurs pontifes, leurs
apôtres, leurs enfants fidèles.

Pourquoi, les catholiques du Canada se dirigent-ils aujourd'huit
vers la ville sainte où l'auguste Pie IX, an milieu de la terrible tem-
pète suscitée par l'enfer se dresse comme un phare de salut pour le
monde ? Un grand événemeut va s'accomplir pour le Vicaire de Jésus-
Christ.

Le 21 mai de cette année terminera une période de dix lustres de-
puis le jour oit ce Prêtre Suprème fut élevé à l'honneur sacré de l'é-
piscopat. Si le pélérinage à Rome est bon et utile à tous les jours
de l'année, n'aura.t-il pas quelque chose de plus suave et de plus
pieux au jour du 21 mai 1877, à l'heure si consolante et si glorieuse
du cinquantième anniversaire de l'épiscopat de l'immortel Pie IX ?

Dans cette mémorable circonstance ne convient-lt pas que le Chef

suprème de l'Eglise catholique soit entouré de ses enfants renus de
toutes les parties de l'univers, formant une noble, une belle couronne
pour le Père bien aimé de la grande famille ehrétienne?

Oui, comme au XXVe anniversaire do son élection au Souverain
Pontificat, nous verrons le spectacle admirable de l'unité catholique
prouver que l'Eglise entière est annimée d'un seul et même esprit celui
de Dieu, qui la soutient d'une manière d'autant plus puissante et
merveilleuse que l'impiété l'attaque avec plus de f'ureur et de violen-
ce, et s'efiorce avec plus d'astuce die la priver île tout secours hu-
main.

Comme tous les autres pélérinages. le nôtre veut aussi accomplir
une sainte mission. "Plus les temps sont tristes, dit Pie IX, encoura-
geant les fidèles à de nouveaux pôlérinages, plus le besoin du secours
d'en haut se fait sentir au milieu de tant île dangers; et plus aussi
nous éprouvons de joie à voir les vrais fidèles se réunir lans un

même esprit, afin d'implorer par leurs supplications pour Nous, pour

l'Elflise et pour leur Patrie l'effusion de la clémence divine."

"Et certes, aucun spectacle ne saurait être plus beau aux y'euîx des

anges et des hommes que celui qui reproduit, dans ce p tlinaig de la

terre d'exil à la patrie, la copie exacte et la lîdèle ordonnance du

pélérinage que les douze tribus d'Israël accomplissaient dans leurs
courses communes vers les rivages heureux de la terre promise. Elles
marchaient toutes ensemble, chacune dirigée pari ses chefs, distinc-
te par son nom, séparée par sa place dans le camp; chaque famille
obéissait à ses pères, chaque compagnie à ses capitaines, chaque

multitude à ses gouverneurs ; et pourtant de toutes ces races, se

formait un peuple unique, qui adorait le même Di)eu, priait ai
môme autel; un seul peuple soumis aux mimes lois, au même grand

prêtre Aaron, au môme envoyé de Dieu, Moïse; un seul peuple enfin,

qui vivait sous les mômes tentes, se nourrissait d'un aliment merveil-

leux, aspirait par des veux unanimes au méme but." (Allocution de

Pie IX, en 1807.)
Tels sont les veux du Souverain Pontife, et ses voeux s'accomplis-

sent tous les jours dans le monde catholique. L'objet de notre plé-

rinage est donc clairement exprimé: Prier pour le Pape, pour l'Egliue

et la patrie. Notre mission est d'affirmer hautement notre foi et les

espérances de notre foi, le déposerr humblement aux pieds du 'Très-

Saint Père nos voeux et nos offrandes, l'hommage dle notre amour

lilial et de notre dévouement inaltérable à son Sié'ge et à son auguste

personne.
Ce pèlérinage est donc une éclatante manifestation de la foi de

notre pays.
Par' la foi, vous 6tes tous enfants île Dieu, dit St Paul ; Omesc.1

enim //illi Dei cslis per fidciî. (GaI ...... Il1, 20) C'est la l'oi qui unit
l'Egliçe catholique dans tout l'univers, de manière que tant le mil-

lions d'hommes de tout rang, île toute condition, de toute nation, de
toute langue ne fassent qu'un peuple.

Cette foi catholique fut le "gage d'union et d'amour que laî France

remit à ses enfants qu'elle envoyait se crécr une nouvelle patrie dans
les foréts de l'Occident, sur les bords des grands fleuves de l'Améri-
que. 'Et ceux-ci, l'histoire nous l'apprend, ont respecté les enseigne-
monts de leur m're." iFerland.l

Oui, nos pères, à la fois laboureurs, soldats, nissionnaires, ont été
des hommes de foi et cie dvouement, grands en vertus, ornés d'espé-
rances, et leurs enfants se sont conservés dans l'alliance de Dieu.

Y a-t-il de plus beaux noms dans l'histoire le l'Amérique que les

noms de Cartier, de Champlain, de Laval, de Maisonneuve, d'Ib ar-
ville, de Montcalm et de tant d'autres que je pourrais nommer ?

Y eut-ilçles cours plus dévoués que ceux de Madame de la Peltri",
de Manse, d'une veuve d'Youville, d'une Marguerite Bourgeois, et (le
cette vénérable Mère Marie de l'Incarnation, l'honneur et la gloire de

notre patrie?
Ont-ils jamais été surpassýs dans leur ouvre civilisatrice les hum-

bles et illustres enfants de Loyola qui, la croix à la main, la charité

dans le oeur, allaient au devant de l'Indien, et la soumettaient à la

loi de l'Evangile ?
A-t-il coulé un sang plus noble, plus pur, plus généreux que celui

des BréboSuf et des Lallemant, des Daniel et des Jogues?

Voyez ces grandes institutions qui, dès le berceau de LI colonie,
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s'élèvent autour du prenmier uréne épiscopai ! Le Monastère îles
Ursuliies et l'llòtel-Diîi: le co lge 'les Jesiites, le S-îminaire is
Missions Etrangeres. lIIôpial-GenIéra!, à Québec ; à Mlontréal, le S'-
minaire de St. Susîptce, la Oongrégation de Nutre-Duin, I'lUltel-Dieîu
et l'Hôpital îles Seurs Grises. Toutes cus institutions fonildes par lia
religion survivent fortes et glorieuses à tous les coups de l'adversité:
elles sont les ouvres de nos lères.

Louons ces hommes pleins de gluire, qui sont nos ancétres, et dont
nous somnis la race ; ils se sont acquis parmi les peuples une gloire
qlui est passée idàge oit -gi-. (Laalmus iros gloriosos, et parenles
nostros.... Oices isti in genicerationîi,>us gentes suo gloriai adept;-
sunt.... Eccl .... 4. 1-7.

La vraie gloire vient de Dieu et non des hommes: elle ne r,-s-
semble pas à cette fausse gloire qui a sa source dans des choses
vaines. communes aux bons et aux niécltrits, comme la noblesse du
sang, la fortune, les dignités. Lt vraie gloire est celle qui provient
de ce qui est noble et grand, de la vertu, île li force et de la pri-
dence, qui nous rendent meilleurs et vraiment digues d'estime. C-tie
gloire, nos pèr-s l'ont acquise par tur docilité !sous la mnain de Dieu,
par leur lidelité et leur devoueniii à 1' l'glise du Jésus-Christ.

Aujourd'hui, l'antiqun serpent aunquel le Vicaire du Christ compare
le libéralisme catholique, se glisse dans notre pays si pirofond-îient
religieux ; il lait entendre d'hypocrit-s liai-es, promettant la science
et la liberté aux eufants d'Adian. Ce menteur, depuis le commence-
ment, fascine les yeux, empoisonne les coeir-s, répand les me-nsoig-s
pour briser les liens qui unissent les peuples aux Evuipies, les Evé-
ques au Vicaire do Jésus-Christ. Il se cache sous les fleurs, garde
l'apparence d'une véritable probité, d'une doctrine sans tache, pour
diviser les esprits, déchirer l'unité catholique. Ne voyez-vouis pas su
tête hideuse? N'entendez-vous piS ses sinistres simlemîents? Na-
percevez vous pas ses plis tortueux ? Que ferez vous ? Vous vous
revétirez de l'armure de Dieu pour résiSter à cet esprit menteur et
mauvais, vous protesterez hautement de votre pleine et entière sou-
mission au Saint-Siego et à son magistère infaillible.

Lors donc que le Pasteur infaillible devant lequel nous nons incli-
nerons avec ruspeet nous dira comme autrefois aux Apôtres: "Et
vous, voulez-voîis aussi ma quitter ? " Nous répondrons avec Simon.
Pierre : ' Seigneur, à qui irious-ious? Vous avez los paroles de li vie
éternelle." Nous croyons que vous åtes le Vicaire de Jésus-Christ,
que vous avez reçu la mission île nous instruire et île nous guider
dans les voies de la vérité; nous ci-oyons ce que vous enseigiiez ; nous
réprouvons ce que vous condamnez.

Déjà, dans notre patrie, par le seul élan d'un dévouement religi-ux
au chef de l'Eglise, deux soi-tes de tributs à la fois precieux et solen-
nets se sont produits, inspirés et organises pour le soutien des droits
du Pontife Romain. Le premier, tribut d'argent, est celui que l'on
nomme la Denier de saint Pierre ; le second, tribut de sang, s'est
composé de ces jeunes gens au cœur magnanime, qui se sont enrôlés
et qui ont combattu sous l'eteudîrd du Sairit-Siege. Mais la même
foi et le mèmo devoueiment envers celui sur lequel reposent les espé-
rances de la fanille humaine, doikent se manifester aujourd'hui par
un autre tribut, non plus seulement d'argent, non plus si ulenent de
sang, mais d'intelligence, d'amour, de soumission, d'héroïque de-
vouement de l'ùme tout entière. Ce tribut d'intelligence docile et
soumise est, je ne crains pas de le dire, le plus proportionné à la
dignité et à la suprême autorité du Vicaire de Jésus-Christ, le plus
salutaire à i'Eglise, le plus digne d'une àme qui a des sentiments
élevés et généreux.

C'est ce troisième tribut de nos intelligences que nous voulons dé-
poser aux pieds du Vicaire de Jésus-Christ; c'est le but de notre pù-
lérinage à Rome, et ce pèleriuage sera pour chaque pèlerin le la
province ecclésiastique de Québec une grande et une sainte action.

Nous nous agenouillerons aux pieds île Celui qu est le lien et centre
de l'unité, nous prodiguerons les temoignages de notre respect et de
notre amour à Celui qui est aussi grand par ses vertus que par ses
infortunes; nous applaudirons à ses combats; nous encouragerons
ses nobles douleurs ; nous protesterons cont"e les doctrines impies et
insensées par lesquelles on tente de justiller ces cruelles persécu-
tleni, -

Et vous, Messieurs, -lui ne pouvez nous accompagner dans ce pieux
pèlerinaige, vous serez unis à nous d'esprit et de cœur, comme nons
nous unissons à vous dans une fraternello charité. Dans une sainte
communion de nos âmes, nous demanderons au ciel de longs jours
pour ce poutilicat si fécond et si glorieux, et cette victoire qlui ne fait
jamais défaut à la cause de Dieu.

Je serai très heureux de présenter à l'auguste Captif du Vatican le
Cilice, Calicin Saltiaris, que les Zouaves du Canada envoient à leur
Pontife et Iloi bien aimé; je lui offrirai vos cœurs et vos prières ; age-
nouillés devant le tombeau de Saint Pierre et de Saint Paul et des glo-
rieux soldats St. S.-bastien et Saint Zénon, les pèlerins n'oubliront
pas de prier pour les intrépides défenseurs du Saint-Siège.

Soyons sans crainte et sans inquiétude sur l'issue de ce grand com-
bat dans lequel I'Eglise est engagée; rappelons-nous la parole du
Sauveur aux Aptres choisis pour -être les témoins de son agonie :
s uslincle ; demeurons fermes ; luttons sans timidité ; ne noîts reposons
pas loin di champ de bataille; soyons au poste d'honeur, et répétons
tous ensemble la devise îles Zouaves ; "Ainc ton Dicit ci va ton Che-

inii."
Les impies ont dit dans leur orgueil " opprimons 'e juste ; circon-

venons le juste parce qu'il nous est incommode ; qu'il est contraire à
nos Suvres ; qu'il nous reproche les péchés contre la loi, et qu'il
nous djéslhono-e an décriant les fautes de notre conduite. Condam-
noiis-lei à la mort liL plus honteuse, car si ses paroles sont vraies, Dieu
prendra soin de liii.'"

Les méchants ont eu ces pensées de folie, et ils se sont égarés,
parce que l'ur propre malice les a aveuglés (Sagesse 11, 10, 12,
20.' 21.

Mais le Seigneur a dit par la bouche de son prophète: "J'ai été
jeune et j'ai vieilli. et je n'ai point vu le juste abandonné: le Seigneur
ne laissera point le juste entre les mains des pécheurs. J'ai vu l'impie
exalté et élevé comme les cèdres du Liban ; j'ai passé et il n'était
déjà plus." (Psaume XXXVI, 25-35, 37, 38).

La justice de Dieu est perpétuelle et immortelle : Justifia enim
perplita est, el ininorlalis. (Sagesse 1, 15).

Aussi nos iines attendent «avec constance le Seigneur, parce qu'il
est notre guide et notre protecteur. (Psaume XXXIII, 20).

Merci, Messieurs, de vos bons souhaits pour les pèlerins de la
province ecclésiastique de Québec; en retour, nous offrirons au Très-
Saint Père l'hommage de votre amour filial, do votre xespect, de
votre dévouement, et nous implorerons sa bénédiction paternelle et

apostolique sur vous et sur notre patrie.

LE JUBILE EPISCOPAL DE PIE IX.

Suite (voir le numéro de Janvier).

En montant sur le Irône de St. Pierre, Pie IX entra
dans cette voie de douleurs et d'amertumes dont il n'a
cessé d'élre abreuvé depuis lors. Les premiers actes de
son règne fure'nt des actes d'amnistie, de clémence ; ses
premières mesures des décrets pour donner à ses sujets
un gouvernement aussi large que possible. Mais
toutes ces réformes ne purent attendrir le cœur des ré-
voltitionnaires. Ce n'était pas une administration pater-
nolle qu'il leur fallait, c'était l'anarchie qu'ils voulaient,
le renversement du trône et de l'autel. Le Souverain
Pontife, représentant tout à la fois l'autorité divine Ct
l'autorité humaine, fut pour eux un ennemi à combattre
et un obstacle à renverser. Le Pontife qui avait d'abord
été acclamé avec enthousiasme fut bientôt insulté pres
que sous les fenétres de son palais. Son premier mi-
nistre, le Comte Rossi, tom ba sous le poignard d'un
sicaire en se rendant à l'ouverture des Chambres. Pie
IX en danger dans son propre palais dut se résoudre à

78 .
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fuir. Son départ préparé en secret eut lieu pendant la d'EvèquFs et d'une multitude innombrable que la ma.
nuit et bientôt l'illustre exilé allait demander asile au guificence de ce spectaclo avait attirée à Rome. Apiès
roi de Napleg Ferdinand Il. L'accueil que le roi fit au de longues et mûres délibérations, après de ferventes
Vicaire de Jésus-Christ est trop connu pour le rappeler prières, le IS Juin 1870 l'infaillibilité pontificale était
ici, le cadre de ce travail ne le permettant pas. proclamée et les voutes de la Basilique de St. Pierre re-

Ce fut alors qu'une nation chrétienne qui, depuis des teilissaient des applaudissements dcs évêques réunis.
siécles, s'était fait le chevalier de toutes les belles et A suivre.
nobles causes, vint mettre sa vaillante épée au service
du .St. Siège. 30,000 Français sous le commandement
du Général Oudinio, firent le siège de Rome et apiès un LA PROCHAINE ASSEMBLEE GENERALE
mois de travail et de combat s'en emparèrent définitive- DE L'UNION-ALLET.
ment le 2 Juillet 1849. L'année suivanta au mois d'Avril,
le Pape rentrait dans ses états au milieu d'un enthou.
siasme indescriptible. Déjà le Bureau de Régie est en mesure d'annoncer oi

Les années qui suivirent furent une période dIe calme et quand aura lieu la prochaine Réunion générale de
relatif pendant laquelle Pie IX continua son couvre de notre Union.
pacification et de réformes. La situation dui peuple fut M. Enm. Tassé, Vice-Président général, après de nomý
grandement améliorée et une foule d'institutions desti- breuses et importantes démarches faites avec les rnem-
nées à soulager les pauvres et les malades, les veuves et bres de sa Section (Ottawa), est venu lui-même à Mont-
les orphelins surgirent de toutes palrts. réal pour s'aboucher avec le Bureau et jeter définitive-

Ce fut pendant cette époque de repos que le Souverain ment les büses de l'organisation de la prochaine assem.
Pontife entouré d'Evèques venus de toutes les parties blée générale.
du monde proclama le dogme de l'Imminaculée Concep-dtimone rocamaledged 'maué ocp Le Bureau n'a eu guère qu'à accepter et sanctionner le
tion. L'Eglise demanrait depuis longtemps cette défini, projet soumis par M. Tassé ; nos amis
tien et elle fut accueillie par les acclamations univer- fait si bien les choses et soumettaient un plan si par-
selles. fait qu'il ne restait à peu près reen à discuter. Le Bureau

Mais de nouveaux malhcurs se préparaient pour l'au- de Régie a donc décidé que la prochaine Réunion gêné-
guste Souverain. Après d'hypocrites expressions de raIe de l'Union-Allet aura lieu à Ottawa. C'estole 30
dévouement de la part de Victor Emmanuel, l'armée Juin qu'aura lieu le départ de ioutréal, à gi heure%
ptémontaise entrait sur le territoire pontifical et après A. M le lendemain étant dimanche et le surleniern
avoir écrasé la petite armée Pontificale s'emparait des la célbration du Dornbtion d/?, :- n'y aura qu'une jour-
Romagnes, des Marches et de l'Ombrie. Pie IX dut née de travail comprise dans les 3 jours passés il Ottawa
boire ce nouveau calice jusqu'à la lie. L'Europe cathu- ou en voyage. Grâce au zèle et à l'intelligence de nos amis
lique laissa accomplir ce nouveau forfait sans pro- de la Capitale fédéi aIe, le coût du voyage do Montréal à
tester et la révolution triomphante commença à lever la Ottawa et d'Ottawa à Montréal ainsi que du séjour de
tête. deux nuits et deux jours dans lit ne dépassera

Ce fut pendant cette campagne de 1860 que s'organisè- pas quatre dollars (84.00).
rent ces corps de volontaires qui de tous les poiuts du Le programme déjà préparé pour la fête et que nous
globe vinrent offrir leurs bras au vicaire de Jésus-Chb ist. publierons dans un prochain numéro, est des plus attra1
La petite armée Pontificale s'organisa rapidement et le -yonts et.fait honneur à ses auteurs.
sang des martyrs de Castelfidardo fit accourir une foule Le Bureau a voulu s'y prendre do loin dans les prépa.
de catholiques sous les étendards du St. Siége. ratifs de la prochaine réunion, afn que les membres de

En 1867 une nouvelle invasion vint fondre sur le l'Union puissent prendre d'avance les mesures pour ne
domaine de l'Eglise. Des hordes de révolutionnairos pas manque- au rendezvous.
sous les ordres de Garibaldi tentèrent de s'en emparer. Comme il y a des attraits tout particuliers dans l'excur-
Repoussés par les troupes pontificales, après bien des« sin projetée, comme il y a des motifs Plus pressants
escarmouches, les deux armées se rencontrèrent à Men- que jamais de protester cintre jes persécutions infligéesù
tana, et les Garibaldiens quoique bien supérieurs en l'Eglise et à son Auguste Chef, comme l'expérience des
nombre essuyèrent une défaite complète. Dieu voulait réunions antérieurs a donné la preuve que aes démons-
encore donner à son serviteur quelques années de repos trations de notre Union n'étaient pas sans résultat, nous
pour le préparer à de nouvelles épreuves, encore plus espéron que la prochaine réunion générale sera plus
terribles que les précédentes. nombreuse qu'aucune n'a été encore.

Pie IX résolu.t de convoquer à Rome un concile géne- Avertis' d'avance comme nous le sommes, il n'est per-
ral, (le premier depuis 300 ans) afin de régler différentes sonne qui ne puisse prévenir toutes les éventualités et
questions de dogme très-importantes pour l'Eglise. La n'être point en mesure de venir affirmer, en étant fidèle
révolution vaincue par les armes, tentait par tous les au rendez-vous, quil est toujours Zouave du Pape.
moyens possibles d'enlever à l'Eglise ses enfants dont la Comme il ne peut y avoir dexcuses cette année pour
foi n'était pas assez solide. Il fallait opposer une digue s'exempter d'assister à noire Réunion générale, ceux qui
à ce torrent devastateur. Le 18-Décembre 1869, Pie IX y manqueraientseraientexposésàpasser pour Caroueurj.
ouvrait le Concile du Vatican au milieu d'un millier Or, ce mé'ier était inconnu jadis dans nos rangs, il ne
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faudrait donc pas faire croire qu'il y en a qui ont dégé-
néré parmi nous.

Rappellons-nous notre vieille devise: "AIME DIEU ET

VA TON cHEMIN," et soyons fidèles à notre poste.
Le 30 juin prochain, Ottawa est le poste de l'honneur

et du devoir pour tout membre de l'Union-Allet.

UNION ALLET.

Officiel.

A une assemblée du Bureau de Régie de l'Union-
Allet, tenue le 9 Avril 1877, le Secrétaire ayant donné
lecture d'une lettre de M. Beaulieu mettant devant le

Bureau sa démission de Conseiller de l'Union-Allet, vu
que préparant des examens pour le mois de Juillet il lui
devient impossible d'assister aux séances,

Il est proposé par M. LaRocque, secondé par M. McGown, que la
démission de M. Beaulieu soit acceptée, et que M. Plamondon soit
appelil à le remplacer pour la lin de l'année courante.--Adopté.

Le Secrétaire ayant donné communication du Procès-
verbal d'une réunion de la Section de Rimouski conte-
nant la nomination de M. le Dr. Pinault, comme Vice-
Président Local,

Il est résolu:-Que la nomination de M. le Dr. .1. N. PIlnault,
comme Vice-Président Local pour Rimouski, est ratifiée par le Bureau

A une assemblée du Bureau de régie de l'Union-Allet

tenue à Montréal, le 19 Avril, les résolutions suivantes

furent votées à l'unannimité :

Io Proposé par M. L. Doscaries secondé par M. Plamondon
Que l'Union-Allet a été profondement affligée par la nouvelle de la
mort de M. lu Comte Alain Sioc'han de Kersabiec, ancien Capitaine
aux Zouaves Pontificaux.

2o Proposé par M. le Chevalier Alr. LaRocque secondé par M.
Alph. Couture : que FUnion-Allet offre ses vives sympathies à Dme
Marie Saveuse de Beaujeu, épouse du noble et regretté défunt.

30 Proposé par M. N. Renaud secondé par M. Ed. Hurtubise
que l'Union-Allet a été douloureusement affectée par la mort d'un de
ses membres, M. Arthur Cassegrain.

4o Proposé par M. Em. Tassé secondé par M. Plamondon : que M.
l'Aumonier soit prié d'offrir huit fois le St. Sacrifice de la messe pour
le repos de son Cme, et ce aux frais de la Caisse de l'Union.

5e Proposé par M. McGown secondé par M. le chevalier Lallocque:
que M. le Secrétaire soit chargé de communiquer à Dame veuve
Cassegrain, avec l'expression des sympathies do l'Union, les deux
résolutions ci-dessus.

Pour extrait conforme,
J. Momseî,

Secrétaire.

ECHOS DE ROME.

La santé de Sa Sainteté se soutient toujours admirable-
ment bien, malgré les fatigues des nombreuses audiences
qu'elle accorde tous les jours, malgré les nouvelles si

affligeantes qui lui viennent de toute part, malgré les
peines qu'on pourrait appeler domestiques qui viennent
l'assaillir si souvent, et parmi lesquelles on doit placer
la mort de Mgr. Nardi.

Pie IX a été grandement affligé par la mort de Mon-
seigneur Nardi qu'il aimait et qu'il venait de promou-
voir à une charge qui conduit au cardinalat. Mgr. Nardi
était un des admirateurs les plus ardents du grand Pie
IX; et il ne semblait vivre depuis longtemps que pour
faire partager son admiration et son amour pour son
Souverain par tout ce qu'il y a de grand et d'élevé dans
le monde.

Il n'est point d'étranger distingué qui, en visite à
Rome, ne rencontrCa Mgr. Nardi ; il n'est point de jour
naliste révolutionnaire ou impie de quelque valeur qui
n'ait en lance à rompre avec i2lgr. Nardi; Son Exccllen-
ce était un homme du grand monde et était aussi un des
meilleurs polémistes de la cause catholique; Veuillot et
Nardi s'admiraient et s'estimaient.

La mort de Monseigneur Nardi est une véritable perte
pour l'Eglise et il n'est pas étonnant que le cmur de notre
Très Saint Fère en soit vivement affecté.

La Voce della Vcrità et l'Osservatore ronano ont publié

le programme suivant des fêtes religieuses qui se célé-

breront à Rome pour solenniser le jubilé épiscopal de
N. S. P. le Pape. Voici ce programme :

f. La majestueuse basilique Eudoxienne, connue sous
le nom de Saint-Pierre-ès-liens, où Sa Sainteté reçut, il y
a cinquante ans, la consécration épiscopale, sera somp-
tueusement décorée de tentures et d'un splendide luini-
naire, sous la direction de M. le chevalier Andrea Bu-
siîi, architecte de la basilique et membre du Comité
promoteur romain pour la célébration des fêtes du
jubilé.

If. Le 31 mai et les deux premiers jours du mois de

juin, on célébrera dans la susdite basilique un Triduuim
solennel.d'actions de grâces au Tròs-Haut pour la con-

servation de la précieuse vie du Père commun des fidèles.

II. Chaque jour, après vêpres, à six heures et demie
précises, sera prononcé un discours de circonstance ;
puis, le Saint-Sacrement étant exposé, on chantera l'Ore-
mus pro Pontlifce Nostro Pio, les litanies et le. TanLumn
ergo. La cérémonie se terminera par la bénédiction du
Saint-Sacrement.

IV. Les discours susmentionnés seront prononcés : le
premier jour, par S. G. Mgr. Egidio, Mauri, de l'ordre
des Frères-Prècheurs, évêque de Rieti;

Le deuxième jour, par. S. G. Mgr, Lenti, archevêque
de Sida, in partibus infidéliun et vice-gérant du vicariat
de Rome ;

Le troisième jour, par S. Em. le cardinal Bartolomeo
d'Avanzo, évêque de Calvi et Teano.

Y. Pendant ces trois jours, la musique sera dirigée
par M. le maëstro Antonio Quadrini, organiste de la ba-
silique de Saint-Jean- de-Latran et maestro de la basilique
Eudoxienne.
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saires qui vont survenir coup sur coup, dans les mois

prochains de Mai et Juin :

Le 5 Mai, fête de St. Pie V, le glorieux patron de Pie
Ix.

Le 13 Mai, quatrevingt-cinquième anniversaire de
la naissance de Pie IX.

Le 21 Mai, cinquantième anniversaire de sa préconisa-
tion épiscopale.

Le 3 Juin, cinquantième anniversaire de sa consécra-
tion épiscopale.

Le 17 Juin, trentième anniversaire de son élection au
Souverain Pontificat.

Le 21 Juin, trentième anniversaire de son couronne-
ment.

Nous offrons nos cordiales félicitations à notre ancien
camarade, M. J. Dumont, qui vient d'être élu par les
électeurs du beau comté de Kamouraska, pour les re-
présenter à la Chambre locale.

Nous complimentons notre ami sur son succès avec
d'autant plus de sincérité que nous sommes certains
qu'il saura toujours discerner, à travers les brouillards
de la politique, la voie que doit suivre un ancien Zouave
Pontifical, et qne toujours on le rencontrera à l'avant-
garde des défenseurs des droits de l'Eglise.

Notre ami Mr. Charles Pûquet nous écrit du Vatican
en date du ter Avril, jour de Paques.

" J'ai eu le bonheur, ce matin, d'assister à la première
" messe de Mr-. Wiard, notre ancien capitaine. Mr. Wiard

Pour ce qui est des cérémonies spéciales qui auront PETITES NOUVELLES.
lieu le 3 juin 1877, cinquantième anniversaire de la con-
sécration épicopale de Sa Sainteté, en voici le pro- Nos amis et camarades, I les Amateurs de l'Union-
gramme détaillé :Allet" ontdonné, durantle mois derier, deux représeu-

I. Dès les premières heures du jour commencera dans tions la première au profit de l'Union St. Joseph, la
me .s u seconde au profit de I'l'Uioni-Allot. Dans le grand drame

la basilique Eudoxienne la célébration des messes, Les Pirates de la Savane " nos amis ont fait plus que
continuera sans interruption jusqu'à midi. soutenir leurvieiîle réputation, ils se sont surpassés;.

Il. A sept heures du matin, aura lieu la messe de la ils son, montés à ia perfeclion du genre.
communion générale pour le pélerinage italien promu
par M. le commandeur Giovanni Acquaderni, président elt e merp cs
du conseil superieur de la société de la Jeunesse catho- petiire ieux."
lique d'Italie, dont lo siége central est à Bologne.

111 A ix eurs, ess soennllecélbré, slonleassociation formée dans son sein se main tienrfe, non pasIII. A dix heures, messe solennelle célébrée, selon le
rit pontifical, par un cardinal spécialement désigné à cet
effet par le Souverain Pontife. qu'elle peut opérer.

Elle petit aider aux oeuvres de bien étrangères à
IV. Dans l'après-midi, après le chant des vêpres, le A

Saint Sacrement sera exposé et l'on chantera l'Oremus ressource ciee ou r le t ds ellres oe
pro Pontifice Nostro Pio, le Te Deum solennel et enfin le , ion-Allet ; et aussi, ce qui est beaucoup à nos yeux,
Tantun crgo, qui sera suivi de la bénédiction du Saint- elle peut contribuer a propager le goût dn beau ct du
Sacrement. bon dans notre population.

V. A la messe pontificale, aussi bien qu'au Te Deum Avec des pières qui n'ont pour but que d'éveiller les
solennel, interviendront les Illustrissimes et Révérendis- sentiments nobles et chrétiens, comme sont les pièces
simes évêques qui, à cette occasion, se trouveront à durépertoire de nos "Amateurs ", avec des acteurs habi-
Rome, et qui seront spécialement invités, afin d'accroî- les, délicats, montant facilement aux hauteurs du subli..
tre par leur présence la splendeur de la cérémonie. ni comme sont MM. McGown, Martin, Marion, Pren-

VI. Seront également invités à intervenir les chanoi- deig.'rst, Fréchon, Lefebvre, Renaud, et autres, le
nes réguliers de Latran, préposés à la garde de la basili- coeur et l'intelligence ne peuvent que gagner en assis-
que Eudoxienne, ainsi que les élèves du Séminaire Pon- tant aux représentations données par les Amateurs de
tifical annexé e la mdme basilique. leUrioAd-Allet

VII. La messe de Pier Luiii da Palcstrina et les vêpres, Il est si difficile de procurer au peuple des amuse-
eécutées par les seuls chanres sans accompagnements ons e eu t nons o la

seonde u poit, delnion-lt Dnofns eu gran drme-

de musique, seront dirigées, ce jour-là, par M. le maëstro raLe, mais encoreutiles et salutaires, qu'il nous semble
Domenico Nfustafà, qui composera esprès pour la cio- que c'est un devoir d'encourager co qui peuvent s'ac-
constance l'oreinus pro J>onti/icc Noslo Pios quitter d'une telle tdche.

Suivent les signatures des principaux membres du Nons n'avons pas de doute que M . les s Amateurs
comité promoteur. qpui prparent une pièce pour la prochaine Assemblmeu

générale'de l'Union-Allet à Ottawa, recueillront dans

Les dates suivantes sont tottes de glorieux anniver- la Capitale fédérale des lauriers comme ils en ont be-
cueillis à dMotréal, à Troié-rnligieres, à So-el.
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d était entré, comme vous le savez, après la guerre
franco - prussienne, dans l'Ordre des Trappistes

5" ordonné prêtre hier à St. Jean Latran, il montait au.
" jourd'hui à l'autel pour offrir, pour la première fois, le

St. Sacrifice de la messe dans la chia pelle de St. Nichnlas
Tolei Lin, via dell anima.

Son ancien Aumônier aii régiment, Mgr. Daniel, rom-
plissait à ses côtés l'oflice de Prêtre Assistan t. On re
marquait ai] chour plusieurs prétres français et le
Rév. Père Vanutelli ; dans la nef, plusieurs laïques de

" distinction, entre autres le Géréral Kanzler et son fils

qui communièrent tous deux des mains de l'ancien
capitaine des Zouaves.
" Vous ne sauriez croire quelle joie douce j'ai goûtée

" en assistant à la Sainte Messe de cet officier tant aimé
"jadis dans notre régiment ; et puis que de pensées me

venaient à l'esprit en considérant ce religieux qui,
" n'ayant pu verser son sang pour l'Eglise dans la car-

rière militaire, se dévouait par une autre voie encore
" plus méritoire, toujours pour la même cause !

Ah 1 il faut qu'une cause soit bien sublime et bien
" sainte pour passionner ainsi les âmes tont en ne met
"tant sous les yeux que des sacrifices, des privations et
'. du rononcement !

Monsieur Wiard portera désormais le nom de Frère
" Sébastien ; il doit séjourner encore quelques jours à
" Rome pour ensuite aller s'enfermer dans la cellule de

son couvent en France. Le Frère Sébastien se recom-
'. maude au souvenir et aux prières de tous ses amis
" Zouaves du Canada, leur promettant en retour un
" memento tous les jours au saint au tel."

Le Bureau de régie ne croit pas devoir attendre que le
Trésorier fasse son rapport pour féliciter les différentes
Sections sur le zèle et la générosité avec lesquels elles
ont répondu à l'appel fait pour le cadeau du St. Père.

Le chiffre des souscriptions a monté plus baut quîe le
Bureau l'espérait. Quoique nous n'ayons pas encore le
retour de la Section de Manitoba, le montant recueilli
est déjà plus que sufflsant pour rencontrer les frais en
courus par le cadeau et l'Adresse envoyés à Sa Sainteté.

Voici le chiffre respectif de chaque Section :

Section
ci

cc

c

c'

CC

de Montéal.......................... 73 25
Trois-Rivières .................... 58 00

St. Hyacinthe (Sorel)............ 50 00

Rimouski........ ........... 32 00

Québec............................... 15 50

Ottawa ..................... .. ..... '10 Co

" Piopolis ......... ........... ...... 3 00

Il n'y a pas de doute que si tous les Zouaves avaient
pu être atteints et que la liste de souscrition ait pu être
présentée à tous, le chiffre aurait été double.

On nous écrit la lettre qui suit:

QUÉDEc, 16 avril 1877.

Alessscurs de l'Union-Allei,

Malgré les critiques sans nombre qui assaillent le
malheureux mortel qui ose livrer à la publicité une
ouvre littéraire, je me suis décidé à publier en un vo-
lume, les lettres qu'un jeune Canadien, durant trois ans
au service de l'armée pontificale, a écrites à sa famille.
J'y ajouterai quelques notes que des zouaves de nies
amis ont bien voulu me passer, afin de rendre plus in-
téressant ce récit.tout-à-fait historique de la vie des
enfants du Canada en Italie.

J'ose espérer que le public voudra bien encourager
l'Suvro que j'entreprends, et que tous les soldats de
l'illustre Pie 1X, ainsi que les nombreux amis de la
sainte cause, se feront un plaisir d'avoir en leur posses-
sion un souvenir de nos Zouaves Canadieus.

Le prix du volume est de 75 contins. Comme je n'en
ferai imprimer qu'un nombre limité aux souscriptions
que j'aurai reçues, je prie les personnes qui désirent y
souscrire, de e faire le plus tôt possible. Mon livre sera
intitulé: " LETTRES D'UN ZoUAvE A SA FAMILLE," et pa-
raîtra ai commencement du mois de Juin.

Dans l'espérance que vous voudrez bien insérer la
présente dans les colonnes de votre journal,

J'ai l'honneur d'être,
Messieurs,

Votre obéissant serviteur,
J. FERD. MonssETTE.

NAISSANCES.

-A Montréal, le 24 du dernier mois, M. Air. Prendergast, Chevalier
de l'Ordre (le St. Grégoirp, Président-Général (le l'Union-Allet, est
devenu père d'une fille.

-A Montréal, le 16 (lu courant, M. le Docteur A. Lamarche, ancien
Caporal aux Zouaves Pontil\caux, est devenu père d'une fille.

DÉCÈS.

-À St. Césaire, le 8 du courant, M. Arthur Cassegrain, Caporal
aux Zouaves Pontificaux.

-A Montréal, le 14 du courant, Marie-Anne, âgée de 9 mois. fille
de M. A. Couture, M. V., Vice-Président local de la Section de Mont.
réal.

-A Montluc (France), le 3 du courant, M. le Comte Alain Siochanl
de Kersabiec, Capitaine aux Zouaves Pontificaux, Chevalier de Pie
IX, décoré des médailles de Castelfidardo et Montana.

-Le 22 Mars, à Iomo, Monsignor Nardi, illustre publiciste et cham-
pion hardi de la bonne cause.

-Le 10 du même mois, à Albano, près Rome, le Lt.-Colonel Du
Paquier; retiré du service actif depuis quelques années, Du Paquier
était rentré au service du St. Père dès 1849, à Gaëte; il prit part à la
prise de Pérouse en 1850, et fut blessé à Castelfidardo en 1860.

Il était Chevalier de l'Ordre do Pie IX et de St. Grégoire, Comman-
deur de l'Ordre de St. Silvestre et décoré de la médaille Pro-Petri
Sedc.

Le Lt.-Colonel Du Paquier était Suisse d'origine.
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ANNONCES.

LES

SOI E~ES I)T CASI~ITO

DISCUSSION SUR LE

S -V .À L .A. 3 lu S

Par MGR. L'EVÊQUE DE BIRTHA .

En vente à la Librairie de
J. B. ROLLAND & FILS,

12 et 14, Rue St. Vincent,
Montréal.

J. A. CHAGNON, AVOCAT,
HAM SUD, P. Q.

L. G. VILLENEUVE,
MARCHAND,

LACHENAIE, P. Q.

J. MONIER,
S6nographe,

BUREAU: 3 COTE DE LA PLACE D'ARMES,
MONTRÉAL.

"NOS CROISÉS"
ou

Eistoire anecdotique de l'exp'dizion des Volontaires
Canadiens à Rome.

POUR LA DEFENSE DE L'EGLISE
chez

FABRE ET GRAVEL, LiRiLAIRES EDITEURS

No. 210, R-te Notre-Dame, Montréal.

GUSTAVE A. DROLET
AVOCAT

No, 41,-RUE ST. VINCENT,-No. 41.
MONTREAL.

THOMAS CORRIVEAU
AVOCAT

LAMBTON, P. Q

J. G. W. McGOWN
AVOCAT

No. 212 RUE NOTRE-DAME, (au-dessus de,, La incrve.">
I ON T RE AL.

IIENRI DESJARDINS
MEDECIN

45, RUE ST. ANTOINE, MONTREAL.

D. DESNOYERS, M. D.,
TREMONT, CORNER ELLIOT ST., BOSTON.

Over Parker's Drug Sior.e

ANNONCES.

E. l. R I C I E R
LIBRAIRE

RUE CASCADES, ST. HYACINTHE

N. RENAUD ET CIE.
MARCHANDS DE FARINE, GRAINS ET PROVISIONS

34, RUE DEs ENFANTS TitouV'iis

MONTRER AL.

LEON DESCARRIES
EPICIER~

675, RUE ST. JOSEPH, MONTREAL

GASPARD BOURGEOIS
MARCHAND-EpiCIER

Encoignure des Rues Ste. Calherine et Scaton
MONTREAL.

L. BLANCHARD
MARCHAND

SH~RDRooKE.

HILAIRE THERIEN
GRANDE MANUFACTURE LE

CAROSSES ET VOITURES EN TOUT GENRE
RIVIERE DU Loup (en haut).

L. P. HEE ERT,
ARTISTE, SCULPTEUR, DESSINATEUR,

EX ECUTAN T

STATUES, BUSTES ORIGINAUX,
PORTRAITS AU CIIAYOe,1

7,-RUE SAINT DOMINIQUE,-7,
MONTREAL.

A. G U Y
NOTAIIE

SOUTI DURHTAM
COMTÉ DRUMIMOND.

ADOLPHE LAMARCHE,
MÉDECIN,

No. 638-RUE ST. TOSEPII,-No. 638,
MONTRÉAL.

L. E. OLIVIER,
MÉDECIN,

ST. FERDINAND D'HALIFAX, P. Q.

HERMENEGILDE FORTIER,
Hi. C. S.,

No. 33 RUE ST. VINCENT, No. 33,
MONTRÉAL.

ONÉS. AUGER,
H. C. S.,

No. 122-RUE CRAIG,-No. 122,
MONTRÉAL.

1
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ANNONCES.

*J. P. 1ViRION *
NOÔtA IR

34, RUE ST. JACQUESi MONTREAL
Agent d'Assurance sur la Vie-Boite 230;, P. Q.

A. PICHE,
MEDECIN,

No. 165, RUE ST. CONSTANT, MONTRÉAL.

J. H. GUILLET,
CONSTABLE,

No. 56 Central Street, roon -
LOWELL, MASS.

A. BENJAMIN CHERRIER
PrOPRIETAIRE-EDITEUR

DU "QUEBEC DIRECTORY," QUEBEC.

INFIRMERIE DE CHEVAUX
ET

ETABLISSEMENT VETERINAIRE
J. A. COUTURE

Mütdecin Vtirinaire du Collége AlcGill.

BUREAU: 3131, RUE ST. JOSEPII,NONTREAL
Ouvert de 8 hrs. A. 31., à 7 hrs. P. M.

.IOCRNAL DES TROIS-RIVIERES"
.Journal Catholique

GEDEON DESILETS
R E D A CTEU R- PRO PRIE TAI R E

Bi-heddomadaire ; se publie aux Trois-Rivières,
abonnement, $3.00.

C. G. DUROCHER
ARTISTE-PIHOTOGRAPHE

ST. HYACINTEE

ELIE D. BRUNELLE
MERCIER ET EPICIER

VILLE ST. GERMAIN DE R]MoUSKI.

P. A. ALLARD,
MÉDIECIN,

No. 326, - RUE ONTARIO, - No. 326,
Vis-à.vis l'Eglise du Sacré-CSur,

MONTREAL.

ANNONCES

A. A. FORGET
AVOCAT

DA&NVILLE, P. Q.

ARISTIDE CHAMPAGNE,
MÉDECIN,

ST. ANICET.

L. M. BRUNET
MÉDEcim

SALABERRY DE VALLEYFIELD
P. Q.

N. J. PI.NAULT
DOCTEUR EN MEDECINE

RUE SAINT GERMAIN
Ri Ntous1i.

EDWIN HURTUBISE
Agent potu- le Département Françcais Assurance Royale,

MONTR~EAL.

EMERY PERRIN,
DE T. & E. PERI.N,

MAR:C HANDS,.
HULL, PROVINCE DE QUEBEC.

NOL RAYMOND
MARCHAND

ST. I-IYACTNTE[-E.

THEODORE SAUVAGEAU
MARCHAND A COMMISSION

58, RUE ST. FANcors XAVIEn, 58,
MUNTREAL.

P. AIIILLE BOURGET
EPICIER

VILLAGE LAUZON, LEVIS.

F. X. LEFEBVRE
Marchand de Chaussures et de Machines à Coudre

LAPRAIRIE.

N. L. DESAULNIER & DENIS
MARCHANDS EPICIERS.

VINS, LIQUEURS, VAISSELLE -
à des prix très modérés,

RUE BADEAUX, TROIS-RIVIÈRES.
Imprimerie J. A PLU<EuT, 39 Rue St. Jean-Baptiste, Montréal.


